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Les textes de ce dimanche 

Actes des Apôtres (1, 15-17. 20a. 20c-26) St Jean (4, 11-16)) St Jean (17, 11b-19)) 

Psaume 102 (103) « Le Seigneur a son trône dans les cieux. » 
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 La Grande Souscription 

 La foi de Napoléon 
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 Pourquoi la colombe ? 

 Mois de Marie : Notre Dame 

de Pentecôte 

 Fraternité St François d’Assise 
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 Agenda - annonces 

Il y a quelques années déjà, lors d’une rencontre avec des parents d’enfants 

catéchisés, une maman avait réagi en disant QU’IL N’EST PAS POSSIBLE 

D’ESPÉRER un avenir meilleur. Cela fait au moins douze ans. Alors, devant la situation 

actuelle de notre pays et du monde, qu’en est-il aujourd’hui de l’Espérance ? Certains 

avec des raisonnements solides nous parlent de l’effondrement de nos sociétés 

(collapsologie) ; d’autres prônent de se réfugier dès maintenant en forêt ou dans des 

endroits très éloignés des villes et de vivre avec très peu de confort. Certains vont jusqu’à 

dire qu’il ne faut plus concevoir d’enfants, car l’avenir qui sera le leur ne leur permettra 

pas d’être heureux… 

ET NOUS, QUELLE EST NOTRE ESPÉRANCE ? Oui, Espérance avec un 

grand « E », ce qui est différent de l’espoir ou du fait d’avoir un tempérament plutôt 

optimiste. 

 

Dans les périodes les plus troublées du Peuple de Dieu, les prophètes proposaient une Espérance, un avenir 

glorieux. Humainement parlant, cela était totalement irréalisable ! Et pourtant c’est advenu ! Pensez au retour d’exil et à la 

reconstruction du temple de Jérusalem… D’autres livres prophétiques employaient le langage apocalyptique, c’est-à-dire 

un langage très symbolique (un peu comme dans un rêve). À travers ce langage apocalyptique est manifesté le combat de 

Dieu contre le Mal, contre Satan.  

La victoire de Dieu est proclamée, elle est certaine. Le livre de l’Apocalypse (ce qui veut dire Révélation) est 

tout orienté en ce sens. Il s’adresse aux chrétiens qui habitent l’empire romain et qui sont mis à mort en masse. De fait 

l’empire romain arrêtera les persécutions et reconnaîtra officiellement le christianisme comme une des religions de 

l’empire par l’édit de Constantin en 313. 

 Notre Espérance ne peut pas se fonder sur des réalités 

humaines, sur des idéologies ou des personnes. Elles sont bien trop faillibles 

et imparfaites, soumises à des revirements… NOTRE ESPÉRANCE NE 

PEUT SE FONDER QUE SUR DIEU. Il a ressuscité le Christ et l’a fait 

asseoir à sa droite dans les cieux. Par sa résurrection il a vaincu la puissance 

du Mal et de la Mort ; aux morts il a donné la vie ! À Pierre, en Matthieu (16, 

16) il disait déjà « Tu es Pierre et sur cette pierre je bâtirai mon Église, et 

les portes de la Mort n’auront pas le dessus ». Le mystère de la mort et de la 

résurrection du Christ, son Ascension auprès de Dieu et le don de l’Esprit 

Saint, le jour de la Pentecôte, forment le socle qui nous permet 

raisonnablement d’Espérer, et cela au cœur même des pires calamités ! Dieu a 

déposé en nous « les arrhes de l’Esprit » (II Corinthiens 5, 5) qui « gémit 

avec nous » et ne cesse d’attester qu’en Jésus « nous sommes fils de Dieu » 

(Romains 8, 15) « promis à partager la gloire du Christ » (Romains 8, 11 et 

29-30). 
Guillaume Villatte, prêtre 

Curé de la paroisse du Plessis-Bouchard et de Franconville gare 
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Dimanche 16 mai 2021  
Église St-Nicolas Église St-François-de-Sales 
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Pour soutenir financièrement les paroisses du Val-d’Oise, Mgr Stanislas Lalanne a décidé d’ouvrir une nouvelle grande 

souscription du 1
er

 mai au 30 septembre 2021. Cette grande souscription ouvre à la défiscalisation des dons. 

Mgr Lalanne le constate : « La situation financière de nombreuses paroisses de notre diocèse est préoccupante. Nous en 

connaissons la raison : chute des recettes liées aux casuels, de la vente des cierges, des quêtes et des offrandes de messe… 

en raison de la crise de la Covid-19. C’est pourquoi j’ai décidé d’ouvrir à nouveau une grande souscription du 1
er
 mai au 30 

septembre 2021 ». 

Dès aujourd’hui, je prends soin de ma paroisse. Je donne directement à ma paroisse. 
 En ligne sur https://don.catholique95.fr/lagrandesouscription. 

 Par chèque à l’ordre de « ADP – La grande souscription – Paroisse de …………….……... »  

à déposer lors de la quête ou à envoyer à : Evêché de Pontoise – 16, chemin de la Pelouse – 95300 Pontoise. 

► Ma participation ouvre droit à une réduction d’impôts sur le revenu de 66%, dans la limite de 20% de mon revenu 

imposable. Le surplus étant reportable 5 ans. 

« Que cette grande souscription 2021 nous donne les moyens d’accomplir la mission que le Seigneur nous confie. » 

(Stanislas Lalanne) 

 

En cette année du bicentenaire de sa mort, on apprend beaucoup sur ce personnage toujours imposant. Mais que sait-on 

sur sa foi ? Lors de son exil sur l’île de Sainte-Hélène, Napoléon I
er

 a longuement réfléchi à sa foi et au christianisme. 

Dans son testament, rédigé quelques jours avant sa mort, l’Empereur l’assure en ces mots : « Je meurs dans la religion 

apostolique et romaine, dans le sein de laquelle je suis né il y a plus de cinquante ans ». Ce n’est pas qu’une formule. 

Avec ses proches à Sainte-Hélène, il élabore une preuve effective de l’existence de 

Dieu qui se base sur sa propre expérience, il réfléchit avec une âme passionnée sur 

la personne et la vie de Jésus-Christ, sur la Croix, sur l’Eucharistie, sur la relation 

entre la foi chrétienne et la religion islamique, sur la relation entre la foi catholique 

et le protestantisme. Au général Bertrand, l’Empereur assure ainsi : « Mes victoires 

vous font croire en moi, eh bien ! L’univers me fait croire en Dieu. J’y crois à 

cause de ce que je vois, à cause de ce que je sens. […] Oui, il existe une cause 

divine, une raison souveraine, un être infini, cette cause est la cause des causes, 

cette raison est la raison créatrice de l’intelligence. […] Je regarde la nature, je 

l’admire et je me dis : il y a un Dieu… Il existe un être infini auprès duquel moi, 

Napoléon, avec tout mon génie, je suis un vrai rien, un pur néant ». Plus encore, 

Napoléon emploie des mots particulièrement forts pour décrire le christianisme. 

« Les esprits superficiels voient de la ressemblance entre le Christ et les fondateurs d’empire, les conquérants et les dieux 

des autres religions. Cette ressemblance n’existe pas. Il y a entre le christianisme et quelque religion que ce soit, la distance 

de l’infini ». 

Fidèle à lui-même, stratège, l’Empereur s’est également interrogé sur les grands empires fondés par César et Alexandre. 

« L’empire de César a duré pendant combien d’années ? Combien de temps Alexandre a t-il été porté par l’enthousiasme de 

ses soldats ? […] Les peuples passent, les trônes croulent, et l’Église demeure ! Quelle est donc la force qui fait tenir 

debout cette Église assaillie par l’océan furieux de la colère et du mépris du siècle ? Quel est le bras qui, depuis dix-huit 

cents ans, l’a préservée de tant d’orages qui ont menacé de l’engloutir ? […] Qu’il parle ou qu’il agisse, Jésus est lumineux, 

immuable, impassible. Le sublime, dit-on, est un trait de la Divinité : quel nom donner à celui qui réunit en soi tous les 

traits du sublime ? Et le plus grand miracle du Christ, sans contredit, c’est le règne de la charité. Tous ceux qui croient 

sincèrement en lui, ressentent cet amour admirable, surnaturel, supérieur ». 

Sentant ses forces décliner dès le mois de mars 1821, Napoléon entend la messe quotidiennement et demande l’exposition 

du Saint-Sacrement. Le samedi saint, 21 avril 1821, il demande à son aumônier à Sainte-Hélène, l’abbé Vignali, de dresser 

une chapelle ardente après son décès et réclame des messes quotidiennes après sa mort, jusqu’à ce qu’il soit en terre. Sur 

son lit de mort Napoléon reçoit l’extrême onction et, pour la première fois de sa vie, le sacrement de réconciliation. 

« Fermez la porte et ne le dites à personne », déclara-t-il solennellement à son aumônier. Le 5 mai, à 5 heures 49, Napoléon 

I
er

 rend finalement son dernier souffle.  

Source : Aleteia (5/05/2021)  

https://don.catholique95.fr/lagrandesouscription
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L’Ancien Testament y est pour quelque chose. Dans le livre de la Genèse (8, 11), on nous 

apprend que, pour vérifier la fin du Déluge, Noé a envoyé à trois reprises une colombe. À la 

deuxième fois, celle-ci est revenue avec, dans le bec, un rameau tout frais d'olivier, ce qui était le 

signe que les eaux avaient diminué et que la détresse allait cesser. 
Quant à l'association faite entre l'Esprit Saint et la colombe, on la trouve dans l'Évangile de Marc 

(1,10), quand celui-ci nous rapporte que, au jour de son baptême dans les eaux du Jourdain, 

« Jésus vit le ciel se déchirer et l'Esprit descendre comme une colombe ». 

Mais, en fait, le symbolisme de la colombe a des racines plus anciennes. Bien avant que la Bible soit écrite, dès le troisième 

millénaire avant Jésus-Christ, au Proche-Orient, la colombe blanche était associée aux déesses de l'amour. À cause de son 

comportement et aussi de sa dimension « aérienne », cet oiseau a semblé pouvoir symboliser en même temps l'amour 

terrestre et l'existence spirituelle et céleste. 
Dans le Cantique des cantiques, la communauté bien-aimée de Dieu est appelée « ma colombe » et, progressivement, on en 

est venu à considérer que la légèreté de cet animal représentait ce que l'homme avait en lui d'impérissable : son âme. Le 

psalmiste ne s'écrie-t-il pas : « Ne livre pas à la bête l'âme de ta colombe ! » (psaume 74,19). Dans la tradition chrétienne, 

on va s'appuyer sur l'analogie faite par l'Évangile lui-même et on va considérer que la colombe peut évoquer « l'Âme de 

Dieu ». Mais l'Esprit Saint, bien entendu, n'est pas une colombe ! 

Source : Diocèse d’Arras (Alice Lieven) 

Vierge Marie, Notre Dame de la Pentecôte,  

Toi, la Fille de notre Père du Ciel,  

Toi, la Mère du Fils Unique, 

Toi, l’Épouse du Saint-Esprit, nous nous tournons en toute confiance vers Toi, 

car nous savons que, depuis les débuts de l’Église et jusqu’à ce jour, Tu es là, au 

milieu des disciples de Jésus, afin qu’ils s’ouvrent pleinement à l’Esprit de 

sainteté pour être consacrés témoins du Christ et de son Évangile.  

Ô Marie, Notre Dame de la Pentecôte, implore pour nous tous les Dons et les 

Fruits de l’Esprit afin que jaillissent de nos cœurs et de nos vies, « l’Amour, la 

Joie, la Paix, la Patience, la Bonté, la Bienveillance, la Foi, la Douceur et la maîtrise de nous-mêmes » (Galates 5, 22).  

Toi, la Vierge du Cénacle, apprends-nous à centrer toute notre existence sur le Christ, Chemin, Vérité et Vie : que rien 

n’arrache de notre cœur cette certitude que la Grâce de Dieu, chaque fois qu’elle rencontre des hommes de bonne volonté, 

peut « renouveler la face de la terre » (Psaume 104, 30).  

Toi, la « Virgo orans », la Vierge priante, accorde à l’Église de ce temps d’être « moins « essoufflée » par les activités et 

davantage consacrée à la prière » (Pape Benoit XVI).  

O Marie, Notre Dame de la Pentecôte, Mère de l’Église, prie pour nous et prie avec nous : garde-nous dans la Joie de la Foi 

au Dieu Vivant et Vrai, Lui, le Père, le Fils et le Saint-Esprit.  

Amen. Abbé Pascal (prêtre enseignant belge) 

 

 

Avant toute chose, nous tenons à vous transmettre les remerciements de l’association Emmaüs et de la Fraternité Ozanam. 

En effet, elles ont été les bénéficiaires de la démarche de carême autour du don d’objet (désencombrement / 2
ème

 vie des 

objets / partage). Maintenant que notre Fraternité se développe petit à petit, nous essayons de poser les fondations. 

Cependant, le thème du développement durable est un sujet vaste, il y a tellement à faire. Par où commencer pour opérer 

cette conversion écologique si nécessaire ? 

Pour répondre à cette question, il est bon de prier et de se mettre à l’écoute de la Parole de Dieu. C’est ce que nous faisons 

au travers des écrits du saint patron de l’écologie, saint François d’Assise, ainsi que de sainte Claire. Il est également bon 

de fonctionner en Fraternité car « seul on va plus vite, à plusieurs on va plus loin » et c’est clairement d’une conversion 

collective dont nous avons besoin. C’est à partir de ces deux piliers que nous réaliserons les actions adaptées à notre 

paroisse et à nos capacités. 

Si vous êtes intéressés par cette démarche, nous vous invitons à cheminer avec nous. Notre prochaine réunion aura lieu 

le 19 mai à 20h30 (en visio). Pour y participer vous pouvez joindre François TIEVANT au 06.87.39.68.71. 

La Fraternité Saint François d’Assise
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Messe dominicale 

Samedi  15  17h30 

  St-François-de-Sales 

Dimanche  16  10h30 

  St-François-de-Sales 

messe pour     Jean-Pierre VITRY     Jacques LEDRU  

 

messe pour    Daphnée ALEXANDRE     Hubert et Hélène PLOIX 

Mardi  18 St-Nicolas 17h30 

  18h00 
messe pour    Monique GUIET     Roger DELIBIE 

prière du chapelet 

Jeudi  20 St-Nicolas 18h00 

  19h00 

Adoration 

messe pour les vocations sacerdotales 

et messe pour   Roger ROMANET     Valentine GIMBERT 

Vendredi  21 St-Nicolas 8h45 messe pour    Christiane MITTON 

Samedi  22  St-Nicolas 8h45 

 

  9h15 

messe pour les bienfaiteurs de la paroisse   

messe pour    René DEDIEU     Jean-Claude LESCURE 

prière du chapelet 

 

Lorsque nous avions programmé la petite assemblée paroissiale 

le 15 mai, nous ne pouvions pas nous déplacer à plus de 10 km. 

Mais depuis lundi 3 mai, cela est autorisé. Beaucoup d’entre 

vous vont en profiter pour visiter leurs proches et aller à la 

campagne, pendant le week-end de l’Ascension. 

Il nous est apparu opportun de déplacer cette rencontre au : 

SAMEDI 29 MAI de 16h à 17h45 (le couvre feu étant alors à 

21h00), avec la messe à 18h00 pour ceux qui le désirent. 
 

Père Guillaume 

 
 

 Lundi 17 mai à 20h30 

 (report de la semaine dernière) 

 Jeudi 20 mai à 20h30 en visioconférence 

Samedi 22 mai à 15h00 à la cathédrale de Pontoise

 Dimanche 23 mai à 9h00 

 dans l’église St-François-de-Sales 

 Jeudi 27 mai à 20h30 en visioconférence 

 
 Samedi 29 mai de 15h45 à 17h45 (merci d’arriver un peu 

 en avance) dans l’église Saint-François-de-Sales 

 

 Dimanche 30 mai à 9h30 avant la messe 

en raison du couvre-feu qui est repoussé à 21h00. 

À partir du 19 mai, les horaires des offices 

retrouveront leur normalité, c’est-à-dire : 

- pour la messe dominicale du samedi soir, la 

messe sera à 18h00 à partir du 22 mai 

- pour les messes de semaine :  

 - mardi : messe à 18h30 et chapelet à 19h00 

à partir du 25 mai 

 - jeudi : adoration à 18h00 et messe à 19h00 

à partir du 20 mai. 

 

à la demande de l’évêché 
 

Journée mondiale de la communication 

à la sortie des messes 

du samedi 15 et du dimanche 16 mai 

Samedi 15 mai 

Samedi 22 mai 

Dimanche 23 mai 

Nous prierons particulièrement pour : 

 Alison Bouricaud 

  David Goutx 

  Elmaze Urelus, 

 Jérémy et Camille Pichon 

 Nicolas Freitas 

qui vont recevoir le sacrement de la 

confirmation le samedi 22 mai. 

 


